
Ce que la gauche 
devra faire !

Proposons 
ensemble

Cahier citoyen



« Contre le 
pacte de l’argent 
qu’ils ont scellé 
au Fouquet’s 
en 2007, 
le temps 
est venu de 
construire, 
ensemble, un 
pacte d’union 
populaire »

 pour un programme populaire et partagé

Ce que la gauche
devra faire ! Mobilisés par millions contre la 

réforme des retraites, révoltés par 
l’arrogance du pouvoir de Nicolas 

Sarkozy, par sa soumission indécente aux marchés financiers, 
nous sommes majoritaires à penser que cette politique n’est 
plus supportable. Ce pouvoir méprise les attentes populaires 
et traite la jeunesse en ennemi. Il n’a qu’un objectif : servir les 
puissances de l’argent.

Cette société-là, nous n’en voulons pas ! 
Nous sommes déterminés à résister, à mettre cette politique 
en échec, à préparer la défaite de Nicolas Sarkozy et de sa 
majorité en 2012. Nous voulons construire dès maintenant 
les changements politiques qui permettront à la gauche de 
rompre réellement avec les logiques libérales que prônent le 
Medef, la Commission européenne ou bien encore le FMI et 
d’ouvrir une nouvelle ère sociale, démocratique et écologique. 

Comment le faire ? En regardant en spectateur le débat po-
litique ? Surement pas ! C’est à nous de dire : voilà ce que la 
gauche devra faire ! 

Pierre Laurent 
Secrétaire national du PCF

Vous qui souhaitez ces changements, à vous de vous 
en mêler, de débattre et d’énoncer ensemble les 
grandes transformations dont la France a besoin.

En ouvrant dans tout le pays le chantier d’un programme po-
pulaire et partagé, qu’elles porteront dans les élections de 
2012, les forces du Front de Gauche donnent à tous l’occasion 
d’être partie prenante de cette construction.

C’est le sens de ce cahier citoyen, mis à votre disposition par 
le PCF. Il vous permet d’entrer à votre tour dans le débat et 
d’inviter autour de vous d’autres à s’y engager.

Ce programme populaire et partagé, nous 
vous proposons de  le construire dès mainte-
nant, ensemble.



droits sociaux

L’intérêt général doit primer sur 
la volonté des actionnaires. Les 
femmes et les hommes sont les 
moteurs du développement de 
la société et non des variables d’ajustement pour 
sauvegarder les profits.

Créer des emplois, augmenter les revenus, amé-
liorer la protection sociale, c’est, pour chacune 
et chacun, avoir les moyens de vivre et en même 
temps permettre à l’économie de redémarrer. 

Défendre et promouvoir les services publics, c’est 
faire le choix du bien commun, de l’égalité républi-
caine, de l’aménagement du territoire et de la mo-
dernisation du pays contre les logiques libérales et 
les privatisations. 

Comment être de gauche et renoncer à cela ?  

Un exemple : les 
retraites. 
Toute la gauche dit :  
« Il faut la retraite 
à 60 ans ».

Mais si la durée de cotisation 
est augmentée, comme s’y 
résout le Parti socialiste, 
qui pourra réellement 
prendre sa retraite à taux 
plein à cet âge-là ? Dans 
le projet de loi déposé à 
l’Assemblée nationale, les 
députés communistes et du 
PG ont montré que il était 
possible de maintenir la 
retraite à 60 ans à taux plein 
et qu’il fallait de nouveaux 
financements. Il s’agit de : 

désintoxiquer notre 
économie de la finance 
en créant une cotisation 
des revenus financiers 
des entreprises et des 
banques (30 milliards de 
recettes supplémentaires).

Favoriser l’emploi et 
les salaires, bases 
du financement des 
retraites, et  supprimer 
les exonérations des 
cotisations sociales 
patronales  
(55 milliards 
supplémentaires).

Promouvoir la justice 
sociale en supprimant 
le bouclier fiscal et 
en augmentant les 
contributions des revenus 
issus de l’intéressement. 

A vous de trancher 
ce que la gauche 
devra faire !

Des priorités pour les droits sociaux ? 
Mêlez-vous en et débattons : 

de la revalorisation des retraites et des 
salaires avec un SMIC à 1 600 euros.
De l’interdiction des 
licenciements boursiers.
De la mise en place d’une sécurisation 
sociale de l’emploi et de la formation.
Du développement des services publics.
Du soutien à la création, de 
l’accès à l’art et à la culture.
De la démocratisation de l’école 
pour la réussite de chaque élève.
D’un plan d’urgence pour des logements 
publics de qualité aux normes écologiques.
De la reconquête de l’accès gratuit aux 
soins et d’un plan pour l’hôpital.

Sans vous, rien ne se fera à vos stylos

Sarkozy et la droite précarisent l’emploi, 
étranglent les salaires et remettent en cause 
la retraite à 60 ans pour satisfaire les marchés 
financiers. 

La vie qu’ils nous réservent : galérer toujours 
plus pour gagner toujours moins. 

Chômage pour les jeunes, pour les plus 
de 55 ans, inquiétude et emplois pré-
caires pour les autres, voilà le projet de 
société de la droite. Ils clament qu’il n’y a 
plus d’argent pour rien alors qu’ils ont dégagé, 
sans conditions, des milliards pour sauver les 
banques et que les bénéfices des entreprises du 
CAC 40 battent de nouveaux records.  

 LA VIE TOUJOURS PLUS DURE

ÇA NE PEUT PLUS DURER !

CE QUI DOIT
 CHANGER !

Pourquoi le 
débat à gauche 
est nécessaire ?

Odette Albertini, 
retraitée 
« J’ai travaillé 41,5 ans 
pour 643,5 euros par mois 
que me verse la CRAM.
Il est impossible de 
vivre dignement avec ce 
montant de retraite ».

Roland Gori, professeur 
de psychopathologie
« J’en appelle à une insurrection 
des consciences pour s’opposer 
à la transformation de l’Etat 
en entreprise, au saccage des 
services publics et à la destruction 
des valeurs anthropologiques 
majeures de solidarité, de liberté, 
de justice et de responsabilité ».

Ils tapent 
juste

A retourner à :   PCF - 2, place du Colonel-Fabien 75167 Paris Cedex 19   ou   écrire à :   jepropose@pcf.fr 

ou   à transmettre à un communiste de votre connaissance.    WEB : www.pcf.fr

DES IDéES à DéBATTRE 
ENSEMBLE...



Il est temps, pour l’humanité et 
la terre, d’inventer un nouveau 
mode de développement non 
productiviste, alliant le souci des 

ressources naturelles et de l’environnement, l’inci-
tation à la recherche et à l’innovation ainsi que l’am-
bition de progrès et de justice sociale. 

Produire les richesses nécessaires à la vie de-
vrait conjuguer deux impératifs : prendre soin des 
femmes et des hommes au travail, se préoccuper 
de la planète et de son devenir.

Un exemple : 
la taxe carbone

Toute la gauche dit :  
« La planète est 
en danger ».

Mais suffit-il de reporter 
la responsabilité sur 
les individus en les 
taxant ? Suffit-il de créer 
un marché des droits 
à polluer pour réduire 
l’impact des productions 
sur la planète ? 

Il ne s’agit pas seulement 
d’appliquer le principe 
pollueur/payeur qui, 
isolément, fait porter 
l’effort sur les plus 
pauvres. Il faut réduire 
la capacité de nuisance 
des activités humaines, 
des grands groupes 
capitalistes, sur notre 
environnement  jusqu’à les 
rendre impossibles. Et la 
gauche ne doit pas décevoir 
en repoussant à plus 
tard, sous la pression des 
lobbies, les choix à faire 
en termes de recherche, 
d’investissement, 
d’emplois qualifiés et 
d’innovation pour engager 
notre pays dans un 
mode de développement 
humain et durable.  
A vous de trancher 
ce que la gauche 
devra faire !

Des priorités pour la transformation 
sociale et écologique ? Mêlez-vous 
en et débattons :

d’un plan de relance de l’industrie et 
de l’emploi s’appuyant sur l’innovation 
et le respect de l’environnement.

Du développement de la  recherche 
pour la production énergétique 
renouvelable.

De la préservation des ressources 
naturelles comme l’eau.

De l’engagement d’un plan de relance 
des transports en commun, du rail et 
du ferroutage.

Des prix rémunérateurs pour les 
paysans et les pêcheurs.

De la souveraineté alimentaire 
en refondant la politique agricole 
commune et en prolongeant le 
moratoire sur les OGM.

écologie

Au nom du tout profit, les femmes et les 
hommes sont précarisés et la planète est 
mise en péril. Les marchés financiers pro-
voquent une crise économique, sociale et 
écologique dont les conséquences, se nour-
rissant les unes des autres, peuvent s’avé-
rer dramatiques. Et les plus pauvres payent, 
dès aujourd’hui, doublement la note. 

Dans notre pays, chacun peut le constater, 
après les promesses du Grenelle de l’Envi-
ronnement, la droite sacrifie l’écologie 
quand les puissances financières le 
lui demandent.

le saccage de la planète 
et la souffrance au travail

ÇA NE PEUT PLUS DURER !

Pourquoi le 
débat à gauche 
est nécessaire ?

CE QUI DOIT
     CHANGER 

André Chassaigne, député :

« Un mode d’existence qui soit 
non seulement écologiquement 
responsable, mais aussi, 
socialement audacieux. Et en 
gardant les pieds sur terre, pour 
concilier l’impératif respect des 
limites de la planète et notre 
ambition d’une vie de qualité 
pour le plus grand nombre. »

Hervé Kempf, journaliste, auteur de
« Comment les riches détruisent la planète » : 
« Au total, pauvreté et crise écologique sont 
inséparables. De même qu’il y a synergie 
entre les différentes crises écologiques, il y 
a synergie entre la crise écologique globale 
et la crise sociale : elles se répondent 
l’une l’autre, s’influencent mutuellement, 
s’aggravent corrélativement. » 

Ils tapent 
juste

DES IDéES à DéBATTRE 
ENSEMBLE...

Sans vous, rien ne se fera à vos stylos
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Un exemple : 
le présidentialisme

Toute la gauche dit : 
« Il faut en finir avec 
Nicolas Sarkozy ».

Mais suffit-il de changer 
de président ou  que la 
gauche revienne au pouvoir 
pour que la vie change ? 
Les gouvernements qui 
se sont succédés se sont 
souvent pliés aux désidérata 
du MEDEF. Il faut que la 
gauche ait le courage de 
faire prévaloir l’intérêt 
général face aux puissances 
de l’argent qui veulent tout 
contrôler, des entreprises 
aux lois, en passant par 
les médias. Cela passe par 
de profonds changements 
institutionnels qui redonnent 
le pouvoir au peuple. 

Et, encore, pour que la 
gauche réussisse, devra-
t-on se contenter de 
primaires ou ne faut-il pas 
que des dizaines de milliers 
de citoyens, de travailleurs 
fassent entendre leurs 
idées et co-élaborent ainsi 
le projet dont la gauche a 
tant besoin, celui qu’elle doit 
porter dès maintenant et 
dans les échéances à venir.
A vous de trancher 
ce que la gauche 
devra faire !

Des priorités pour la démocratie ? 
Mêlez-vous en et débattons :

de l’avènement d’une 6e République, 
sociale et participative. 

De l’égalité réelle dans tous les 
domaines entre  hommes et  femmes.

De la lutte contre les discriminations et 
le racisme, pour les droits des LGBT.

De la libre circulation des hommes 
et des femmes dans le monde, 
du droit de vote des résidents 
étrangers et du droit d’asile.

De la transformation des médias 
pour un véritable pluralisme.

Du rôle de la France en Europe 
et dans le monde pour faire 
prévaloir la paix, la coopération et 
la solidarité entre les peuples.   

ne pas être écouté et respecté

  ÇA NE PEUT PLUS DURER !
Sarkozy, c’est  la confiscation des pouvoirs au bénéfice 

des puissants. Il bafoue les droits et les  valeurs, discri-
mine les individus et, en définitive, il est sourd aux attentes 
du peuple. Même quand 70 % des Français refusent sa 
réforme des retraites, quand nous sommes des millions 
à manifester, il protège encore sa bande du Fouquet’s. 

Il joue sur les peurs avec une politique sécuritaire qui 
n’obtient aucun résultat et oppose entre eux les citoyens 
selon leurs origines, pour nous diviser et plaire à un élec-
torat d’extrême-droite. 

Son discours, ses mesures et, dernièrement, la stigma-
tisation des Roms, dénoncée par la communauté interna-
tionale, choquent au-delà des femmes et des hommes de 
gauche et traduisent une dérive dangereuse pour nôtre 
société et nos libertés.

Pourquoi le 
débat à gauche 
est nécessaire ?

Le pouvoir qui s’exerce sans nous et 
contre nous, être entendu seulement 
quand on est puissant... c’en est assez. 
La République, c’est mettre la démocra-
tie et l’intervention des citoyens au cœur 
des décisions à prendre. Il faut une 6e République. Cela passe 
par de nouveaux droits pour les citoyens, comme cela se 
fait dans de nombreuses villes avec des maires communistes, 
de nouveaux droits pour les salariés, comme le droit pour 
les comités d’entreprise de suspendre les plans de licencie-
ments ou de délocalisations pour proposer des alternatives 
ou encore de nouveaux droits pour les usagers des ser-
vices publics afin d’ouvrir, avec les agents, de nouvelles pistes 
pour leur développement au bénéfice de chacun et de tous.

CE QUI DOIT
        CHANGER 

démocratie

Nouria Richard-Khalifa, 
étudiante en informatique :
« Le président ? Une espèce de monarque... 
Toutes les décisions sont prises sans que 
l’on soit écouté. Il faut changer les règles et 
les institutions, il faut une 6e République » 

Ils tapent 
juste

DES IDéES à DéBATTRE 
ENSEMBLE...

Jean-Pierre Dubois, 
président d’une association 
des droits de l’homme
« Pour détourner l’attention des 
scandales, des injustices et des
conflits sociaux à venir, on livre 
à la vindicte publique des parties 
entières de la population, on fait des 
étrangers, et de ceux qui l’étaient 
les boucs émissaires de nos peurs 
collectives. »

Sans vous, rien ne se fera à vos stylos
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Des priorités pour l’utilisation 
de l’argent ? Mêlez-vous 
en et débattons :

De la suppression du bouclier fiscal et 
de la taxation des revenus financiers

D’un pôle public bancaire qui utilise 
l’argent public et celui des dépôts 
en faveur d’une politique du crédit 
favorisant l’emploi, les salaires, 
l’investissement et la recherche. 

De la refonte de la fiscalité et une 
baisse de la TVA sur les produits 
de grande consommation.

De la maîtrise sociale et démocratique 
des marchés comme outil essentiel 
d’un nouveau mode de développement.    

l’argent pour la spéculation

  ÇA NE PEUT PLUS DURER !
Les grands actionnaires qui agissent sur les 

marchés financiers n’ont qu’une seule obses-
sion : «  rentabilité maximum  ». Une course 
aux profits qui creuse les inégalités, qui nourrit 
toutes les injustices. Les licenciements des 
uns provoquent la hausse des profits 
pour les autres. Les cadeaux fiscaux pour 
les riches se multiplient avec comme résultat, 
une Mme Bettencourt qui paye proportion-
nellement moins d’impôts qu’un célibataire 
au SMIC. A l’heure où le gouvernement veut 
imposer l’austérité pour le plus grand nombre, 
c’est toujours plus d’abondance pour une pe-
tite minorité, celle de la bande du Fouquet’s.

Pourquoi le 
débat à gauche 
est nécessaire ?

Dans notre pays, l’argent existe, Sarkozy 
a su trouver 300 milliards pour sauver 
les banques ! La question que doit 
affronter la gauche, c’est bien celle 
d’une autre utilisation de l’argent. 

L’argent des banques est celui de tous les Fran-
çais. Les banques devraient contribuer au déve-
loppement économique du pays, à l’emploi, à la 
formation, à la recherche et à la réalisation des 
projets individuels pour permettre à tous de 
vivre dignement. Il faut aussi contrôler l’aberrante 
liberté de circulation des capitaux qui alimente 
l’incendie financier et en finir avec l’argent fou des pa-
rachutes dorés, des stock-options et des paradis fiscaux.  

CE QUI DOIT
        CHANGER 

argent

Gérard Aschieri, 
syndicaliste 
« Il ne suffit pas d’aller à Davos faire la leçon 
aux banquiers, il faut changer de politique 
et, en particulier, de politique concernant la 
répartition des richesses produites. »  

Ils tapent 
juste

DES IDéES à DéBATTRE 
ENSEMBLE...

Genneviève Azam, 
signataire de l’Appel 
des économistes atterrés : 
« Ainsi, la crise financière actuelle ne peut être 
réduite à un simple excès de la finance, qu’il 
suffirait d’arraisonner, une fois la tourmente 
passée. Avec le néolibéralisme, c’est l’ensemble 
des conditions de vie à l’échelle du monde (...) qui 
passe sous la domination de la finance globale. » 

Sans vous, rien ne se fera à vos stylos
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Un exemple : les banques

Suffit-il d’appeler à la 
moralisation du capitalisme ?  
Suffit-il, même, de taxer les 
transactions financières ? 
Ou bien faut-il permettre un 
véritable contrôle citoyen sur les 
banques et changer les critères 
d’utilisation de l’argent ? Il faut 
créer un pôle public bancaire 
qui ait pour mission d’impulser 
une autre politique du crédit, 
favorisant l’investissement 
utile et pénalisant lourdement 
les crédits à visée spéculative. 
Il pourrait commencer à se 
constituer autour de la Caisse 
des dépôts et consignations, de 
la Caisse d’Epargne, d’Oseo et 
de la Banque Postale. Comment 
penser aussi rendre l’argent 
utile sans envisager un rôle de 
la France pour une refonte des 
institutions internationales à 
vocation économique et financière 
afin que celles-ci soient enfin 
au service du développement 
durable pour tous les peuples ? En 
Europe, cela commencerait par 
la Banque centrale européenne 
aujourd’hui jalouse de son 
« indépendance » à l’égard des 
pouvoirs politiques mais esclave 
des marchés financiers et du 
dogme de la « concurrence 
libre et non faussée ». 

A vous de trancher ce que 
la gauche devra faire !



Le Front de Gauche

Nous voulons élaborer ensemble les grandes 
priorités, les réformes incontournables qu’une 
nouvelle majorité politique de gauche devrait 
impérativement mettre en œuvre.  
Un pacte entre toutes celles et ceux qui font le 
serment que la gauche ne trahira pas l’espoir 
de changement qu’elle porte face à Sarkozy et 
à l’UMP.
Pour y contribuer, les forces du Front de gauche 
organisent de nombreuses rencontres locales et 
nationales partout en France avec des respon-
sables associatifs, des syndicalistes, des ren-
contres ouvertes à toutes et à tous.  
Le PCF, engagé dans cette démarche, met à 
votre disposition ce « cahier citoyen » comme 
première étape de ce débat et sollicite votre avis 
personnel sur ce que devra faire la gauche pour 
réussir le changement.
Si vous voulez être partie prenante de cette 
initiative, laissez vos coordonnées ci-contre.  
A vos stylos !

Eté 2008, au moment où certains parlent 
d’alliance avec le Modem, Marie-George 
Buffet lance un appel au rassemblement 
de tous ceux qui refusent de se plier au 
libéralisme et veulent une alternative 
à la politique de Nicolas Sarkozy.
Le Front de gauche naît en novembre 2008.  
Il est composé du Parti communiste 
français, du Parti de gauche et 
de la Gauche unitaire ; il s’ouvre 
rapidement à des militants syndicaux 
et associatifs, à des personnalités 
non affiliées à ces partis.
Le Front de gauche affirme sa volonté 
de répondre aux défis de ce siècle 
en renouvelant toute la gauche. Il 
construit ses valeurs, son projet et 
ses propositions en conjuguant justice 
sociale, solidarité, progrès et écologie.
Il se présente aux élections européennes 
de 2009 et régionales de 2010 en 
obtenant des succès remarqués. 
Solidaires de la lutte des salariés et des 
syndicats contre la réforme des retraites de 
Sarkozy, il vient de lancer un tour de France 
pour un Programme populaire et partagé.

Nom				    Prénom

adresse

CP/Ville

Tél. :

E-Mail :

c’est quoi
Le Front de Gauche

Christian Picquet
Gauche unitaire

7 septembre 2010 - manifestation pour la sauvegarde des retraites

Jean-Luc Mélenchon
Parti de gauche

Pierre Laurent
Parti communiste français

Programme populaire et partagé

le mode d’emploi


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